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silence que j'ai gardé jusqu'à présent. Vous n'ignorez pas que la po-
litesse défend de tenir sans sujet des propos qui contristent quel-
qu'un dans la société ; vous savez que je suis prêtre, mon! habit
vous l'annonce, et vous vous répandez en invectives contre les
prêtres. Toutefois ce n'est pas ma défense que je veux prendre, mais
celle de la religion, que vous outragez sans la connattre 1"

A ces mots, le plus profond silence s'établit dans l'assemblée
tous les yeux se portèrent tantôt sur le prêtre, tantôt sur le jeune
homme.

"Monsieur, dit le prêtre, dites-moi d'abord si vous comprenez
bien le sens de ces mots : superstition, préjugé, fanatisme, que vous
répétez avec tant d'emphase. Ainsi, veuillez me dire ce que vous
entendez par un préjugé.

-M onsieurj'entends...par préjugé...j'entends...enfin un préjugé.
- Monsieur, qu'est-ce qu'un préjugé ?
- Un préjugé... un préjugé... cela s'entend tout seul.
- Expliquez-moi, je vous prie, monsieur, ce que signifie ce mot;

cela ne vous sera pas difficile; vous paraissez avoir des connaissances
approfondies. Q'entendez-vous par un préjugé ?

-J'entends enfin... ce que tout le inonde entend.
-Mais enfin,qu'est-ce que tout le monde entend par un préj ugé?"
Le jeune discoureur est dans le plus profond embarras; il ne

sait que répondre; chacun attend sa définition, et s'étonne de voir
complètement en défáut celui qui venait de déclamer avec tant
d'assurance contre«la religion. Le prêtre ne veut pas jouireplus
longtemps.de ce spectacle.

" Eh bien, monsieur, puisque vous me voulez pas me dire ce que
vous entendez par un préjugé, je vai!, vous soumettre ce que j'en
pense, et vous jugerez si ma définition est exacte. J'entends par
préjugéune opinion témérairement conçue sans preuve ni examen..
Est-ce là ce que vous entendez ?

- Mais, oui, monsieur, c'est cela même.-
- Permettez-moi de vous demander quel âge vous avez.
- Monsieur, j'ai -vingt ans.
- Et moi, reprend le prêtre, j'ai soixante-dix ans, et j'en ai con-

sacré cinquante-cinq à l'étude de la religion; or, je vous prie de
me dire qui des deux-peut-être appelé homme à préjugés, de -vous,
qui n'avez peut-être pas consacré vingt heures à étudier la religion,
ou de moi, qui l'étudie depuis cinquante-cinq ans."

Le jeüne homme, pour toute réponse, rougit, porte le main au
front, roule ses cheveux, et tout le monde se repaît de sa con fusion.

CHRONIQUE DE L'ÉTRANGER.

La solennité de Pâques a été célébrée ,cette -année à New-York
avec une'pomp' innacoutumée. On évalue à plus de 250,000 pias-


